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LIBRE-PENSÉE   

LA GÉNÉRATION Z 

La Génération Z ne se contente pas 
de protester : elle s’éveille, se con-
necte et défie un monde qui exige 
de la cohérence. Et si son élan 
n’était pas le fruit du hasard, mais 
plutôt une conscience en action 
destinée à transformer la planète ? 

 

 
 

   

DEPUIS CEPA 

SYNTONISER N’EST PAS SI DIFFICILE 

 José Arroyo réfléchit à la paix comme 
une construction intérieure et collective 
qui commence dans chaque pensée et 
chaque action. « Syntoniser avec l’onde 
de la paix » implique de transformer 
notre manière de vivre, de cohabiter et 
de servir à partir de la conscience et de 
l’amour. 
 

 

 
ART ET CULTURE 

TRANSCENDANT 

QUAND LA MUSIQUE, LA TECHNOLOGIE 

ET L’ESPRIT DIALOGUENT     

Le Projet Transcendantal unit mu-
sique, intelligence artificielle, art et 
pensée spirite afin d’exprimer des va-
leurs universelles et de jeter des ponts 
entre innovation et évolution spiri-
tuelle. 
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PENSÉE | CEPA BRÉSIL                  
CEPA Brésil réaffirme son engagement 
en faveur de la diffusion du spiritisme 
progressiste, du renforcement institu-
tionnel et de la défense des valeurs 
éthiques, démocratiques et sociales en 
temps de crise mondiale. 

PÉRISPIRIT : UN CORPS IN-
CONNU ?                           
Découvrez comment les spirites explorent le con-
cept du périsprit comme le lien semi-matériel entre 
l’âme et le corps physique, présent dans diverses 
traditions philosophiques et fondamental dans la vi-
sion spirite de l’être humain. 

 

      

RESSOURCES PRÉCIEUSES DANS LA DÉ-
SOBSESSION 

Álvaro Latorre aborde la désobsession comme une théra-

pie spirituelle sérieuse et structurée, destinée à aider tant 

l’obsédé que l’obsesseur. 

La conférence explique les différents niveaux d’obsession 

spirituelle et met en avant le pardon et la moralisation 

comme des ressources essentielles pour la guérison et 

l’équilibre intérieur.      
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DEPUIS CEPA 
SYNTONISER N’EST PAS SI DIFFICILE 
José E. Arroyo – président de CEPA – Association Spirite Internationale

Une des aspirations fonda-
mentales de toute personne 
est de pouvoir vivre sa vie en 
paix. La paix de grandir dans 
un environnement exempt 
d’angoisses, de violence, de 
mauvais traitements ou 
d’événements traumatiques. 
La paix de pouvoir penser 
comme on le souhaite, même 
si tout ne peut pas être ex-
primé. La paix de pouvoir se 
déplacer librement, dans des 
limites socialement conve-
nues et raisonnables. La paix 
de pouvoir grandir, appren-
dre et se développer, avec le 
plus d’opportunités possibles. 
Enfin, pouvoir déployer sa 
créativité, sa curiosité, son dé-
sir de vivre ensemble ou d’ac-
quérir des connaissances en 
paix.  

Lorsque nous développons 
un regard au-delà des limites 
de notre résidence, de notre 
famille, de notre quartier, de 
notre ville ou de notre pays, 
nous aimerions également 
observer, voyager et rencon-
trer la paix en tous lieux. Lors-
que nous développons de 
l’empathie et de la sensibilité, 
nous souhaitons que la paix 
ne soit pas seulement 
quelque chose dont je jouis 
moi-même, mais qu’elle 
puisse être expérimentée et 
maintenue par tout le monde, 
sans exception.  

Cependant, ce désir de paix 
mondiale, régionale, natio-
nale, citoyenne, locale, fami-
liale et consanguine ne cor-
respond pas toujours à la réa-
lité. Il est le résultat du fait 
que nous nous trouvons à un 
niveau de développement 
spirituel — une étape de 
notre croissance infinie — où, 
collectivement, nous com-
mençons à peine à sortir 
d’une enfance basique, priori-
tairement sensorielle et hau-
tement passionnelle. Recon-
naître cela n’est pas fait pour 
nous faire sentir mal, pour 
nous enfoncer, nous humilier 

ou nous dévaloriser ; c’est 
pour nous situer et nous re-
connaître. Ainsi, sans conno-
tations négatives, mais tel 
quel, comme l’événement 
commun et circonstanciel 
que nous partageons en ce 
moment précis : la vie sur 
Terre, aujourd’hui. 

Néanmoins, nous disposons 
d’outils, de stratégies, d’alter-
natives et de manières d’ap-
précier, de vivre, de maintenir 
et de vibrer sur l’onde de la 
paix. Tout n’est pas pessi-
misme, violence ou angoisse, 
car la paix se vit et s’expéri-
mente à différents niveaux.  

Pour nous nourrir de la cul-
ture de la paix, il est impor-
tant de passe du désir à l’ac-
tion. Gandhi disait : « Sois le 
changement que tu veux voir 
dans le monde. » Nous ne pre-
nons pas son exhortation 
comme une vérité absolue, 
mais comme un rappel prag-
matique et concret : les chan-
gements dans le monde ne 
viennent pas de l’extérieur, 
du surnaturel, du « ciel », du 
« salut », de « tout remettre 
entre les mains de Dieu », des 
« frères extraterrestres » ou 
d’attendre passivement que 
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tout se mette en place. Les 
changements que nous iden-
tifions comme nécessaires 
dans nos sociétés ainsi que le 
maintien de la paix comme 
constante exigent effort, vo-
lonté, travail, vigilance et 
conscience générationnelle. 

Toute personne peut être un 
axe de paix. Toute personne 
peut être l’exemple que 
d’autres peuvent suivre ou 
utiliser comme base. Toute 
personne peut répondre et 
réagir de manière non vio-
lente aux tentatives d’enseve-
lir la paix. En somme, toute 
personne peut s’accorder 
avec la paix. 

S’il est une chose que nous 
savons, en tant que spirites, 
c’est que la pensée relie, fra-
ternise, se diffuse au-delà des 
limites de notre corps et sou-
tient une onde qui prend les 
qualités de ceux qui vibrent 
sur une même fréquence.  

S’accorder avec l’onde vaste, 
puissante, dynamique et ac-
tive de la paix n’est pas si dif-
ficile. Cela requiert de la vo-
lonté, un désir focalisé et une 
intention sincère d’agir. S’ac-
corder avec la paix com-
mence par reconnaître mon 
potentiel à la représenter. 
Cela implique de me préparer 
à servir dans « l’ambassade de 
la paix ». M’engager à être 
quelqu’un qui, au lieu de ré-
pondre de manière viscérale, 
automatique ou défensive, 
réfléchit avant d’agir, gère ses 
émotions et s’engage réelle-
ment à adoucir ses aspérités 
intérieures.  

S’accorder avec l’onde de la 
paix est également possible, 
car il s’agit d’une onde soli-
daire et fraternelle, dans la-
quelle gravitent des millions 
de personnes qui savent 
qu’un monde meilleur et plus 
conscient socialement se 

construit pas à pas, peu à peu, 
mais qu’il se construit malgré 
tout. S’accorder avec l’onde 
de la paix, c’est l’intégrer à 
mes méditations ou à mes 
prières. Ce n’est pas la de-
mander pour qu’elle vienne 
d’un lieu extérieur et in-
connu ; c’est la concrétiser 
afin de devenir partie pre-
nante de cette merveilleuse 
architecture du bien, de 
l’amour et de la paix.  

Enfin, accordons-nous à 
l’onde de la paix ; faisons de la 
paix un ciment familial et so-
cial ; construisons avec la paix 
comme bloc de l’édifice que 
nous élevons ensemble ; par-
tageons la paix, en commen-
çant par l’incarner et en ai-
dant ceux qui ne la connais-
sent pas encore à la contem-
pler en nous.  
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ART ET CULTURE  

TRANSCENDANTAL : quand la musique, la 
technologie et l’esprit dialoguent  

En des temps où la technolo-
gie progresse à une vitesse 
vertigineuse, le véritable défi 
n’est pas de lui résister, mais 
de la comprendre et de 
l’orienter avec une responsa-
bilité éthique. C’est dans cet 
esprit qu’est né Transcen-
dantal, une proposition musi-
cale impulsée à l’initiative du 
président de CEPA Internatio-
nale, José Arroyo, qui a envi-
sagé ce projet comme une 
manière innovante de diffu-
ser des idées et des valeurs à 
travers le langage universel 
de la musique.música. 

Ce projet fait partie de la play-
list Transcendantal sur 
SoundCloud et est présenté 
avec notre première vidéo 
musicale. Plus qu’une pro-
duction artistique conven-

tionnelle, Transcendantal re-
présente une exploration 
créative où paroles et vers ori-
ginaux dialoguent avec des 
processus de mise en mu-
sique assistés par intelligence 
artificielle. 

La technologie comme ins-
trument, et non comme subs-
titut 

L’utilisation d’outils d’intelli-
gence artificielle dans ce pro-
jet ne vise pas à remplacer la 
sensibilité humaine, mais à 
l’élargir. De même qu’à 
d’autres moments de l’his-
toire l’être humain a intégré 
l’imprimerie, la radio ou le ci-
néma pour diffuser des idées 
et la culture, nous explorons 
aujourd’hui de nouvelles 
formes d’expression à travers 
les ressources numériques. 

L’intelligence artificielle, dans 
ce contexte, fonctionne 
comme un instrument tech-
nique. L’intention, la vision, le 
message et la direction 
éthique demeurent profon-
dément humains. L’art conti-

nue de naître du désir d’expri-
mer ce qui émeut et trans-
forme. 

Allan Kardec écrivait dans Le 
Livre des Esprits : 

« Le progrès est une loi de la 
Nature. Rien ne peut s’y sous-
traire. » (Question 776) 

Si le progrès est une loi natu-
relle, la responsabilité de 
l’orienter vers le bien l’est 
aussi. La technologie ne con-
tredit pas la philosophie spi-
rite ; au contraire, elle nous in-
vite à l’utiliser avec discerne-
ment et conscience morale. 

Une musique pour semer la 
réflexion 

Transcendantal n’a pas été 
conçu à des fins commer-
ciales. Son objectif est divul-
gatif et culturel : offrir une 
œuvre qui invite à l’introspec-
tion, au dialogue intérieur et à 
la connexion avec des valeurs 
universelles. 

La musique possède une ca-
pacité singulière à franchir les 
barrières idéologiques et gé-
nérationnelles. Une mélodie 
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peut atteindre là où le dis-
cours rationnel rencontre des 
résistances. C’est pourquoi ce 
projet cherche à apporter 
beauté, émotion et pensée 
critique à travers le langage 
universel du son. 

Un pont entre tradition et 
modernité 

La philosophie spirite, depuis 
son origine, se caractérise par 
son ouverture à l’étude, à l’ob-
servation et au dialogue avec 
les connaissances de chaque 
époque. Intégrer de nouvelles 
technologies dans les proces-
sus créatifs ne contredit pas 
cet esprit ; cela le met à jour. 

L’initiative de José Arroyo, 
présidePt de CEPA e lat direc-
teur de l’École Spirite Allan 
Kardec à Porto Rico, de pro-
mouvoir ce projet artistique 
et technologique reflète pré-
cisément cette vocation : 
maintenir vivante la tradition 
de la pensée spirite tout en 
explorant de nouveaux ca-
naux d’expression et de diffu-
sion. 

Ce projet nous invite égale-
ment à nous interroger : 

● Comment utilisons-nous le 
savoir ? 
● ir ? 
● Po céons-nous ? 
● Quelle intention guide nos 
outils ?    
 
En définitive, la technologie 
est neutre ; ce qui la rend 
constructive ou destructrice, 
c’est la conscience qui 
l’oriente. 

🎧 Écouter, partager, appro-
fondir 

Nous invitons notre commu-
nauté à écouter Transcen-
dantal et à permettre à son 
message d’accompagner des 
moments de réflexion per-
sonnelle ou collective. 

Pour une expérience com-
plète, nous vous invitons à 
installer l’application Sound-
Cloud et à accéder à la playlist 
complète. Ce projet com-
prend 11 compositions origi-
nales, développées comme 
une unité thématique où 
chaque pièce apporte une di-
mension différente du mes-
sage. 

Si la première chanson a ré-
sonné en vous, il est très pro-
bable que les autres enrichis-
sent cette expérience. 

Dans ce projet, la musique 
fait appel à l’émotion et au 
mouvement ; mais ce sont les 
paroles — pleinement spirites 
— qui guident la réflexion et 
la profondeur. 

👉 Accédez à la playlist ici: 
https://on.sound-
cloud.com/zfXvwtXFp3DF3rn
pN9 

🎬 Il comprend également 
une première vidéo musicale 
dans le cadre de cette propo-
sition créative. 

“La véritable lumière — 
comme nous aimons souvent 
le rappeler — ne se garde pas 
: elle se partage.” 

Que Transcendantal soit 
alors non seulement une ex-
périence musicale, mais aussi 
une invitation à créer, penser 
et ressentir avec intention. 

Nous remercions notre pré-
sidePt, José Arroyo, pour 
cette initiative qui ouvre des 
voies là où l’art, la technologie 
et l’esprit se rencontrent.

 

 

https://on.soundcloud.com/zfXvwtXFp3DF3rnpN9
https://on.soundcloud.com/zfXvwtXFp3DF3rnpN9
https://on.soundcloud.com/zfXvwtXFp3DF3rnpN9
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GÉNÉRATION Z:  
GÉNÉRATION RÉINCARNÉE EN CONSCIENCE 
Par : Frédéric Vicens 

Publié dans Le Journal Spirite n° 143, avril à juin 2026

Bien que le mouvement ait 
déjà commencé en 2020 en 
Thaïlande, puis en Iran en 
2022-2023 après la mort de 
Mahsa Amini, et en 2024 dans 
certains pays d’Afrique (Nige-
ria, Kenya), au Bangladesh et 
au Sri Lanka, l’année 2025 a été 
marquée par un phénomène 
mondial : de grands mouve-
ments de protestation et de 
mobilisation politique, sociale 
et civique, dominés ou forte-
ment caractérisés par la « Gé-
nération Z », qui y a joué un rôle 
central. 

Ce terme désigne les jeunes 
nés entre 1997 et 2012. Dans de 
nombreux pays d’Asie, 
d’Afrique, d’Amérique latine Lt 

même d’Europe, de jeunes ci-
toyens sont descendus dans la 
rue, souvent sans direction for-
melle, pour exprimer leur indi-
gnation, dénoncer la corrup-
tion, l’injustice sociale, la dété-
rioration des conditions écono-
miques, les inégalités et la des-
truction de l’environnement 
causée par un néolibéralisme 
sans scrupules, ainsi que pour 
manifester un sentiment d’ex-
clusion vis-à-vis des structures 
de pouvoir établies. 

Ces mouvements ont en com-
mun l’usage intensif des ré-
seaux sociaux et des plate-
formes numériques pour s’or-
ganiser, échanger des idées et 
partager leurs revendications. 
En tant que nt que s, ce phéno-
mène n’est pas le fruit du ha-
sard et doit être mis en relation 
avec la loi de la réincarnation 
révélée par les Esprits grâce au 
spiritisme, et plus particulière-
ment avec la réincarnation en 
conscience, de plus en plus im-
portante. Une jeunesse mar-
quée par l’internationalisme, 
qui n’accepte plus les men-
songes et qui manifeste un dé-
sir de justice à tous les niveaux. 

I – LA « GÉNÉRATION Z » : PHÉ-
NOMÈNE MONDIAL DE PRO-
TESTATION 

Bien que chaque pays touché 
par ces révoltes ait ses propres 
spécificités, les revendications 
de la jeunesse convergent au-
tour de plusieurs thèmes qui 
servent d’axes unificateurs : la 
dénonciation de la corruption, 
le rejet de l’injustice et des iné-
galités croissantes. Les ré-
gimes autoritaires et dictato-
riaux au pouvoir restent bien 
sûr leurs premières cibles, mais 
ils sont surtout contestés pour 
leur corruption généralisée et 
l’enrichissement abusif des 
clans au pouvoir. 

Cette indignation s’élargit no-
tamment à une revendication 
explicite de redistribution des 
richesses au sein de la popula-
tion, accompagnée de l’exi-
gence de rétablir ou d’organi-
ser des services publics dignes 
de ce nom (santé publique, 
éducation, accès à la culture ou 
protection sociale adéquate). 

Dans tous les cas, le profil des 
manifestants est similaire : des 
personnes très jeunes (la plu-
part ayant à peine plus de vingt 
ans) qui descendent dans la 



 

CEPA ASOCIACION ESPIRITA INTERNACIONAL AÑO XI NO 52 1ER Trimestre 
 

 

  8 
 

rue, a rue, hypercon et ayant 
toujours connu l’existence 
d’Internet. Elles font partie de 
ce que l’on appelle aujourd’hui 
la Génération Z, ou « GEN Z ». 

Voici un bref aperçu, non ex-
haustif, de cette jeunesse mon-
diale connectée, créative et ré-
voltée : 

Serbie et Bulgarie : En Serbie, à 
la suite d’une série de manifes-
tations massives déclenchées 
après l’effondrement du au-
vent de la gare de Novi Sad, les 
revendications s’élargissent 
afin de dénoncer la corruption 
présente dans le pays et d’exi-
ger la libération des activistes 
arrêtés, visant de plus en plus 
directement le président Alek-
sandar Vučić, qui finit par dé-
missionner fin janvier 2025. 

En Bulgarie, lors des plus 
grandes mobilisations que le 
pays ait connues depuis les an-
nées 1990, la population, et en 
particulier les jeunes de la Gé-
nération Z, a exprimé en dé-
cembre 2025 son rejet de res-
ponsables politiques discrédi-
tés et corrompus, obtenant la 
chute du gouvernement avec 
la démission du Premier mi-
nistre bulgare, Rossen Je-
liazkov. 

 

Népal: À travers des manifesta-
tions massives contre la cor-
ruption et la censure, les mobi-
lisations de la Génération Z ont 
culminé en septembre 2025 
avec de vastes rassemble-

ments dans les rues de Kat-
mandou et d’autres villes du 
pays. Déclenchées par l’inter-
diction de nombreux réseaux 
sociaux (YouTube, Facebook, 
WhatsApp), jugée inaccep-
table par la GEN Z, les protesta-
tions ont rapidement évolué 
vers des revendications plus 
larges contre la corruption, le 
népotisme et le manque de 
transparence gouvernemen-
tale. 

Les manifestants ont exigé des 
comptes et des réformes, ce 
qui a conduit à la démission du 
Premier ministre et à la disso-
lution du Parlement, tandis 
que des élections anticipées 
étaient convoquées pour 2026. 

Timor oriental, Philippines et 
Indonésie : Au Timor oriental, 
des manifestations ont eu lieu 
contre l’achat controversé de 
voitures pour les députés, et la 
jeunesse timoraise a fait en-
tendre sa voix face à un projet 
jugé totalement déconnecté 
des réalités sociales du pays, 
marqué par de forts niveaux 
d’inégalités, de malnutrition et 
de chômage. 

Aux Philippines, des semaines 
de manifestations audacieuses 
ont eu lieu dans un pays où la 
répression est une tradition an-
cienne et où les dictatures se 
sont succédé pendant près 
d’un siècle. La population (dont 
50 % des électeurs ont moins 
de trente ans) est descendue 
dans la rue en apprenant que 
les députés s’étaient accordé 
une « indemnité de logement » 

équivalente à dix fois le salaire 
minimum. 

En Indonésie, la mort d’un con-
ducteur de mototaxi, abattu 
par la police, a déclenché les 
manifestations. Les jeunes ont 
exigé la fin de la corruption, 
des privilèges des élites et un 
gel de la hausse des impôts. Le 
mouvement a été réprimé par 
le gouvernement, mais l’indi-
gnation reste latente. On a no-
tamment vu des manifestants 
se rassembler sous le drapeau 
de One Piece, représentant un 
pavillon pirate avec un cha-
peau de paille. Un symbole à 
valeur d’allégorie, puisque 
dans le manga, Luffy, le prota-
goniste, est un combattant 
pour la liberté opposé à un 
gouvernement mondial cor-
rompu et tyrannique. 

À Madagascar et au Maroc, 
pays également touchés par la 
contestation, la « GEN Z » a 
également adopté le drapeau 
de One Piece comme signe 
d’unité. 

Madagascar: Une révolte 
contre les pénuries et contre 
l’État a de nouveau éclaté, et 
les revendications de la Géné-
ration Z étaient avant tout 
d’ordre social. L’automne 2025 
a vu émerger un mouvement 
de protestation initié par des 
étudiants et de jeunes citoyens 
dénonçant les coupures récur-
rentes d’eau et d’électricité, 
symboles d’une mauvaise ges-
tion de l’État. Rapidement élar-
gies à des appels à des ré-
formes politiques plus larges, 
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notamment le respect des li-
bertés fondamentales, ces ma-
nifestations ont pris une tour-
nure fortement anti gouverne-
mentaledes affrontements 
entre manifestants et forces de 
l’ordre, contribuant au départ 
du président Andry Rajoelina. 

Maroc: Le mouvement de re-
vendications sociales connu 
sous le nom de « Gen Z 212 » (en 
référence à l’indicatif télépho-
nique du pays) s’est imposé à 
partir de la fin septembre 2025. 
Il a débuté après le décès de 
huit femmes enceintes dans 
un hôpital d’Agadir, un événe-
ment qui a mis en lumière un 
système de santé inégal, à 
deux vitesses, entre le secteur 
privé et le public. 

Le mouvement a critiqué la 
priorité accordée par le gou-
vernement à des dépenses 
spectaculaires liées à l’organi-
sation de la Coupe du monde 
2030, au détriment des besoins 
sociaux fondamentaux.  Les 
manifestants ont également 
dénoncé le chômage élevé des 
jeunes et le manque de pers-
pectives d’avenir, ce qui a con-
duit à l’ouverture de discus-
sions avec le gouvernement 
sur des réformes visant à favo-
riser une plus grande implica-
tion politique des moins de 35 
ans. 

Des améliorations sont ainsi re-
vendiquées dans les services 
publics, un accès élargi aux 
soins de santé, ainsi qu’une 
amélioration du système édu-

catif, en particulier de l’ensei-
gnement supérieur, dans un 
pays où le niveau de vie s’est 
nettement amélioré au cours 
des trois dernières décennies, 
permettant à un plus grand 
nombre de jeunes d’accéder 
aux universités et aux écoles 
supérieures spécialisées. 

Togo : Contestation étendue et 
réformes institutionnelles. 

La Génération Z a participé à 
de longues manifestations 
contre des réformes constitu-
tionnelles perçues comme une 
tentative du président de se 
maintenir indéfiniment au 
pouvoir, ainsi que contre la dé-
térioration des conditions de 
vie et le manque de perspec-
tives pour la jeunesse. 

Ce mouvement, qui s’est pro-
longé pendant plusieurs mois 
en 2025, a été confronté à une 
forte répression, avec plusieurs 
centaines d’arrestations et des 
dizaines de blessés et de 
morts, bien que l’objectif de 
renverser le régime n’ait pas 
été atteint immédiatement. 

Pérou et Paraguay: En Amé-
rique latine,Lla Génération Z 
s’est mobilisée contre la cor-
ruption et contre des décisions 
politiques impopulaires. Au Pé-
rou, une réforme des retraites 
obligeant tous les citoyens à 
cotiser dès l’âge de 18 ans à un 
fonds privé de pension a provo-
qué d’importantes manifesta-
tions entre septembre et oc-
tobre 2025, avec des affronte-
ments entre jeunes manifes-
tants et forces de sécurité. Les 

jeunes ont réclamé la fin de la 
corruption politique et de la 
violence des groupes crimi-
nels, et ont obtenu que le gou-
vernement fasse marche ar-
rière sur le point le plus contro-
versé de la réforme. La me. La 
Pré Dina Boluarte a été desti-
tuée par le Congrès. 

Au Paraguay, à la fin sep-
tembre 2025, à Asunción, des 
centaines de jeunes se sont 
rassemblés devant les sièges 
traditionnels du parti afin d’exi-
ger la fin de la corruption et de 
l’impunité, avec des revendica-
tions similaires à celles du Pé-
rou. 

Europe: solidarité transnatio-
nale et protestations pour 
Gaza: Même en Europe, les 
jeunes de la Génération Z se 
sont rendus visibles dans des 
mouvements liés à des causes 
spécifiques, notamment en 
Italie, où des grèves générales 
et des manifestations contre la 
complicité dans le conflit de 
Gaza ont été marquées par une 
forte participation des jeunes. 

Ces actions, bien que motivées 
par des préoccupations dépas-
sant les seules questions in-
ternes, ont mis en évidence 
l’engagement politique des 
nouvelles générations en fa-
veur de causes internationales 
et humanitaires. 

II – UNE GEN Z  GEN Z ULTRA 
CO, UN MOU EMENT GLOBAL, 
DES RE ENDICATIONS MUL-
TIPLES L’ensemble de ces 
mouvements révèle une Géné-
ration Z moins disposée à se 
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laisser marginaliser et davan-
tage capable de se mobiliser à 
une échelle transnationale. 
Qu’il s’agisse de lutter contre la 
corruption, pour la justice so-
ciale, pour des services publics 
de meilleure qualité ou pour 
des droits élargis, ces mobilisa-
tions reposent souvent sur une 
coordination via les réseaux so-
ciaux et les plateformes numé-
riques, conférant ainsi aux pro-
testations une dimension 
quasi organisée, sans struc-
tures formelles, échappant aux 
modèles traditionnels des par-
tis politiques. Ces jeunes agis-
sent autour de revendications 
qui dépassent le strict cadre 
politique, portés par un besoin 
profond de cohérence et d’au-
thenticité. Le rejet de l’hypocri-
sie institutionnelle constitue 
un trait constant. 

Quant aux moyens, cette « GEN 
Z » est pleinement consciente 
du pouvoir de l’information. 
Grâce à un accès permanent 
aux réseaux sociaux (Insta-
gram, TikTok, WhatsApp, entre 
autres), qui offrent une fenêtre 
ouverte sur le monde et la so-
ciété, les jeunes peuvent tout 
voir, tout comparer et tout ju-
ger, percevant ainsi les contra-
dictions entre les promesses 
des dirigeants et leurs actes. 

Ces réseaux sociaux agissent 
comme un miroir des inégali-
tés et des discriminations dont 
la GEN Z est victime, tout en 
jouant un rôle d’amplificateur 
émotionnel et politique. La lo-
gique virale des plateformes 

transforme ainsi des frustra-
tions individuelles en mouve-
ments collectifs dotés d’une 
force extraordinaire.  

En définitive, l’année 2025 a ac-
centué une tendance déjà per-
ceptible depuis plusieurs an-
nées : celle d’une jeunesse glo-
balisée, consciente de ses ou-
tils numériques, connectée et 
déterminée à faire entendre sa 
voix face à des gouvernements 
et à des structures écono-
miques qu’elle juge défaillants 
ou déconnectés des réalités 
contemporaines. Plus que de 
s’opposer à des gouverne-
ments spécifiques, cette Géné-
ration Z se rebelle en réalité 
contre un modèle de gouver-
nance devenu obsolète, exi-
geant transparence et résul-
tats concrets. Elle ne tolère 
plus l’incohérence entre les 
discours et les actions. 

Étant donné que près d’un 
tiers de la population mondiale 
est née entre 1997 et 2012, le 
poids démographique de la 
Génération Z lui confère au-
jourd’hui un levier significatif 
pour se faire entendre, tout en 
constituant une source d’es-
poir pour l’avenir et pour la 
transformation de nos socié-
tés.  

III – UNE GÉNÉRATION RÉIN-
CARNÉE QUI N’ARRIVE PAS 
PAR HASARD  

En tant que spirites, nous sa-
vons que le mouvement mon-
dial lié à la Génération Z ne sur-
vient pas par hasard. Il est lié à 
la loi de la réincarnation, qui 

constitue un puissant moyen 
d’évolution, tant individuelle 
que collective, et plus particu-
lièrement au phénomène de la 
réincarnation en conscience, 
qui doit être compris en rela-
tion avec la réincarnation in-
consciente. 

Dans la réincarnation incons-
ciente, le retour de l’Esprit dans 
la matière se produit selon une 
loi naturelle qui attire irrésisti-
blement l’Esprit vers la ma-
tière, sans qu’il ait pris cons-
cience de son état dans l’au-
delà, de l’existence de son 
guide protecteur ni qu’il ait fait 
le bilan de la vie qu’il vient de 
quitter. Cet état d’inconscience 
est appelé la turbation de l’Es-
prit. La turbation peut être 
comparée à la gravité : l’Esprit 
qui se réincarne en état de tur-
bation revient de manière ins-
tinctive et, généralement, ne 
réfléchit pas, ne pense pas et 
ne maîtrise pas son retour dans 
le monde physique, ce qui si-
gnifie qu’il ne choisit pas. Cela 
constitue un frein à l’évolution 
personnelle de ces esprits et, 
par conséquent, à l’évolution 
de la planète tout entière. 

C’est pourquoi les actions de li-
bération visant à aider ces Es-
prits — mission essentielle de 
notre association — sont indis-
pensables pour leur permettre 
de retrouver l’au-delà et leur 
guide, afin de planifier leur pro-
chaine réincarnation en cons-
cience, faire des choix et éviter 
ainsi de retomber dans les 
mêmes écueils, erreurs et dé-
rives existentielles. 
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Dans la réincarnation cons-
ciente, l’Esprit revient à la vie 
physique après avoir choisi une 
mission, protégé par son guide, 
qui l’aidera à accomplir ses dé-
cisions. Cette évolution per-
sonnelle contribue à l’évolu-
tion collective de la planète 
tout entière. Mais la réincarna-
tion en conscience ne signifie 
pas que tout est facile. Les Es-
prits nous ont toujours indiqué 
que le retour dans la chair est 
difficile, tout comme la réalisa-
tion de ses propres objectifs, 
en raison des contraintes de la 
matière (influence de l’envi-
ronnement, de la famille, con-
ditionnements sociaux), d’au-
tant plus sur une planète infé-
rieure comme la Terre.  

Pour donner un ordre d’idée, le 
monde spirituel nous avait in-
diqué qu’un esprit réincarné 
sur deux ne parvenait pas à ac-
complir ses choix. Toutefois, le 
pourcentage de réincarnations 
en conscience a considérable-
ment augmenté au fil des dé-
cennies. En 2020, le monde des 
Esprits nous a signalé qu’il at-
teignait 70 % des réincarna-
tions actuelles sur Terre. Et 
même si tous ne réussiront pas 
à accomplir les objectifs qu’ils 
s’étaient fixés, beaucoup fe-
ront preuve d’une plus grande 
résistance pour faire progres-
ser la société. 

Qu’en est-il de cette fameuse « 
Génération Z », exemple de ré-
incarnation consciente ? 
Quant à cette soif extraordi-
naire de liberté qui s’exprime 

chez tous ces esprits réincar-
nés, il ne faut pas oublier l’élé-
ment essentiel de la réincarna-
tion en conscience dans la ré-
volte de ces jeunes : ils se rebel-
lent en accord avec leur mis-
sion, en cohérence avec leur 
conduite et leur retour, en ré-
clamant un autre monde, une 
autre vie, un autre mode de 
fonctionnement de nos socié-
tés.  

En tant que spirites, et tout 
simplement en tant qu’êtres 
humains progressistes, il est 
réconfortant de constater 
l’émancipation de la jeunesse à 
travers le monde. Une jeunesse 
imprégnée de liberté, de jus-
tice et d’égalité, désireuse de 
participer à la transformation 
de nos sociétés en y apportant 
sa contribution. 

Des consciences nouvelles, 
éveillées et missionnaires, qui 
font entendre leurs voix, par-
fois au péril de leur vie. Des ré-
incarnations porteuses 
d’idéaux qui s’expriment à tra-
vers l’art, des prises de parole 
publiques défiant leurs diri-
geants et institutions, remet-
tant en question des pensées 
conservatrices jusque-là consi-
dérées comme incontestables, 
s’élevant contre la dictature de 
l’argent, de la religion oppres-
sive ou des atteintes à l’envi-
ronnement.  

La jeunesse réincarnée en 
conscience constitue une force 
motrice de la métamorphose 
de la Terre. Dès les années 
1980, plusieurs Esprits se sont 

manifestés au sein de notre as-
sociation pour annoncer cette 
période de mutation difficile 
ainsi que les signes d’un puis-
sant mouvement de transfor-
mation de nos sociétés. Ils s. Ils 
indi que si le monde change, 
c’est parce que sa jeunesse 
pense, et qu’elle pensera de 
plus en plus, préparant ainsi le 
chemin pour une seconde jeu-
nesse : celle qui, après l’an 
2000, désirera ardemment que 
la planète devienne enfin plus 
juste à tous les niveaux. 

Dans les années 1980, nous 
avons pu observer une jeu-
nesse qui commençait à mani-
fester une réaction très diffé-
rente de celle des générations 
précédentes, notamment dans 
le domaine humanitaire, té-
moignant d’une générosité es-
sentielle : l’élan généreux d’une 
génération qui n’est pas fortuit, 
mais profondément spirituel. 

En 1987, les Esprits nous ont in-
diqué que de nombreux es-
prits s’étaient réincarnés à 
cette période pour accomplir 
une mission au service des 
hommes, par amour et par le 
partage ; c’est pourquoi tant 
d’actions humanitaires sont 
souvent portées par la jeu-
nesse. Nous évoquons souvent 
dans ces pages la « transforma-
tion » de la Terre. 

Rappelons qu’il s’agit d’un 
tournant annoncé par l’au-delà 
dans l’évolution de notre pla-
nète. Il s’agit d’un chemin de 
transformation visant à ce que 
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les forces conservatrices, finan-
cières ou idéologiques recu-
lent progressivement face à la 
force essentielle, la force évi-
dente, la force de l’esprit. Un 
objectif unique : la libération 
des êtres humains et la dignité 
pour chacun sur cette Terre. 

La jeunesse réincarnée en 
conscience est une force puis-
sante et contribue de manière 
décisive à cette transformation 
déjà en cours. Car, dans de 
nombreux pays, il existe des 
âmes sincères en formation, et 
d’autres qui sont déjà porte-
parole de la justice et de l’éga-
lité sans distinction de sexe, de 
race ou de caste. Ces esprits 
nouvellement réincarnés sa-
vent, et sauront, ébranler les 
mentalités là où les droits fon-
damentaux de l’être humain 
continuent d’être bafoués. 

Le chemin de la transforma-
tion est long, lent et difficile, 
mais le spiritisme et la commu-
nication avec les Esprits nous 
permettent de comprendre 
que, même si nous sommes ré-
incarnés sur cette Terre, nous 
sommes avant tout des Esprits, 
des esprits éternels, et que, 
puisque la vie n’a pas de fin, 

tous les horizons d’espoir de-
meurent ouverts. 

L’accompagnement et le sou-
tien à la jeunesse par les incar-
nés et les désincarnés.  

L’action des Esprits réunis dans 
l’invisible consiste à encoura-
ger la nouvelle jeunesse, plus 
déterminée dans son action 
sociale, pacifique et humani-
taire, mais aussi dans sa lutte 
pour la justice et la liberté, en 
donnant à ces jeunes réincar-
nés la force, lors de leur décor-
poration (sic) nocturne, afin 
qu’ils soient mieux préparés à 
lutter et à se révolter. 

Au sein de notre association, 
des missions de pensée sont 
également menées pour aider 
cette jeunesse à trouver sa 
voie, à se canaliser et à réaliser 
les choix qui ont motivé sa ré-
incarnation, car elle se sent 
souvent mal à l’aise dans nos 
sociétés ; une jeunesse qui se 
sent fréquemment impuis-
sante ou, plus précisément, en-
travée dans son action. Elle 
cherche son chemin et sa fonc-
tion. Elle recherche en effet la 
voie qui pourra la conduire à 
son plein accomplissement. 

Les pensées du monde invi-
sible et celles des spirites sont 
là pour aider et soutenir cette 
jeunesse en quête de liberté.  

Message des Esprits à la jeu-
nesse 

Pour conclure, laissons la pa-
role à un Esprit qui, dans son 
message, s’adresse directe-
ment à cette jeunesse réincar-
née en conscience : 

« Jeunesse, ose vivre de toutes 
tes forces et prends part à tous 
les combats, s’ils sont justes. 
Mon esprit, comme tant 
d’autres, sera là pour vous sou-
tenir. Qu’il s’agisse de com-
battre la pauvreté, la maladie, 
le racisme, la haine ; qu’il 
s’agisse de vivre pour être libre, 
heureux dans l’amour de Dieu, 
comme un prophète l’a dit il y 
a plus de 2 000 ans. 

Qu’il s’agisse de tout cela, vous 
êtes dans la vérité, sans forme, 
sans décor et sans définition 
supplémentaire. Sois heureux, 
vis, engage-toi, réalise-toi et, 
surtout, rejette toutes les im-
positions ; ne crains jamais 
ceux qui disent le contraire, car 
ils vivent en dessous d’eux-
mêmes.»
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ART ET CULTURE: Lorsque l’inspiration 
se révèle
Ivette Ayala, Puerto Rico

Parfois, l’inspiration ne se cons-

truit pas : elle se révèle. Elle ar-

rive sans prévenir, sans struc-

ture préalable, comme si elle 

existait déjà quelque part et tra-

versait simplement notre cons-

cience. Elle ne répond pas à la 

logique de l’effort ni à la disci-

pline de la pensée linéaire. Elle 

apparaît. Elle surgit. Elle s’im-
pose. Et celui qui crée, à cet 
instant, ne dirige pas : il 
écoute. 

Pour nous, en tant que spirites, 
il ne doit pas être surprenant 
de recevoir des messages ou 
des communications, car il 
s’agit de l’une des disciplines 
les plus étudiées. Cependant, il 
faut reconnaître que certains 
artistes, même non spirites, 
ont affirmé percevoir ou rece-
voir leurs inspirations comme 
une forme de communication 
spirituelle. Ce phénomène a 
été documenté par différents 

génies qui nous ont laissé leur 
héritage musical, littéraire ou 
leur art à travers leurs créa-
tions picturales. 

Tout au long de l’histoire, de 
nombreux créateurs ont af-
firmé que leur œuvre ne pro-
venait pas uniquement de leur 
esprit conscient, mais d’une 
source supérieure, d’une inspi-
ration divine ou d’une sorte de 
« dictée » intérieure. Ce phéno-
mène se retrouve à différentes 
époques et dans diverses dis-
ciplines. Voici quelques-uns 
des cas les plus représentatifs. 

MUSIQUE: L’inspiration 
comme révélation  

Wolfgang Amadeus Mozart 

Il disait que les compositions 
lui parvenaient complètes, 
comme si elles existaient déjà 
: il ne les « construisait » pas, 
mais les entendait intérieure-
ment d’un seul coup.  

Ludwig van Beethoven 

Il parlait d’une force supé-
rieure qui le poussait à créer, 
même au cœur de sa surdité. Il 
considérait la musique 
comme une révélation plus 
élevée que la philosophie.  

Johann Sebastian Bach 

Il considérait sa musique 
comme une forme de glorifi-
cation de Dieu. Nombre de ses 
œuvres sont signées « Soli Deo 
Gloria » (à Dieu seul la gloire).  

Franz Schubert 

Il sentait que la musique cou-
lait à travers lui sans effort 
conscient, comme si elle pro-
venait d’un autre plan. 

LITTÉRATURE:  La voix qui 
dicte  

William Blake 

Il affirmait recevoir des visions 
et dialoguer avec des êtres spi-
rituels. Il disait que ses poèmes 
lui étaient dictés par des enti-
tés (également peintre, et pas 
seulement poète). Il déclarait 
voir des anges, des êtres et des 
scènes dans leur totalité, et 
que ses œuvres visuelles 
étaient des prolongements de 
ces visions ; il affirmait qu’il 
n’imaginait pas… il voyait. 

Rainer Maria Rilke 

Il décrivait des moments où la 
poésie « le traversait », comme 
s’il n’était qu’un canal.  

Gustave Flaubert 

Bien que plus rationnel, il évo-
quait des états dans lesquels 
les phrases surgissaient avec 



 

CEPA ASOCIACION ESPIRITA INTERNACIONAL AÑO XI NO 52 1ER Trimestre 
 

 

  14 
 

une force indépendante de sa 
volonté.  

Victor Hugo 

Durant son exil, il pratiquait 
des séances spirites et affir-
mait que certaines idées pro-
venaient de ces communica-
tions. 

Et dans notre propre Caraïbe, 
le compositeur Rafael 
Hernández Marín confiait que 
ses chansons, il ne les écrivait 
pas : elles lui étaient dictées. 
On rapporte qu’il ne ressentait 
pas le fait d’écrire ses chan-
sons au sens traditionnel, mais 
que les mélodies et les paroles 
lui étaient dictées, reflétant 
une connexion spirituelle ou 
une sensibilité artistique ex-
trême. 

PEINTRES. Avant parlé d’une 
inspiration «REÇUE” 

Hilma af Klint - Vision spiri-
tuelle directe 

● C’est l’un des cas les 
plus clairs et les mieux 
documentés. 

● Il affirmait que ses 
œuvres étaient dictées 
par des «maîtres spiri-
tuels. 

● Il peignait dans des 
états presque médium-
niques. 

● Il disait explicitement:  
Les images ont été 
peintes directement à 
travers moi” 

Vincent van Gogh -- Transe et 
impulsion intérieure. 

● Il ne parlait pas explici-
tement de dictée spiri-
tuelle.  

● Mais il évoquait une 
force intérieure irrésis-
tible.  

● Il peignait dans des 
états d’intensité où il 
avait le sentiment que 
quelque chose le traver-
sait. Ici, l’inspiration se 
manifeste davantage 
comme une forme de 
possession émotion-
nelle ou énergétique. 

Depuis les visions de Hilma af 
Klint jusqu’à l’automatisme 
surréaliste, la peinture a sou-
vent été un territoire où l’ar-
tiste n’impose pas la forme, 
mais la révèle. Les langages 
changent — spirituel, psycho-
logique, émotionnel — mais 
l’expérience reste la même : le 
créateur permet à l’œuvre 
d’advenir. 

Certains ont parlé du divin. 
D’autres, d’intuition ou d’états 
profonds de conscience. Mais 
tous partagent une même cer-
titude : à certains moments, le 
créateur cesse d’être auteur 
pour devenir récepteur. 

Dans l’art contemporain, le 
langage change, mais l’expé-
rience demeure : certains par-
lent d’énergie, d’autres d’intui-
tion, d’autres encore de vision. 
Pourtant, derrière tous ces 
termes subsiste une même ex-
périence silencieuse : le senti-
ment que l’œuvre ne naît pas 

entièrement de l’artiste… mais 
qu’elle passe à travers lui. En 
voici un exemple:  

Cy Twombly - Automatisme 
contemporain (la main gui-
dée)  

● Son œuvre ressemble à 
une écriture automa-
tique.  

● Il travaillait à partir d’im-
pulsions non ration-
nelles, presque comme 
si la main savait. 

INSPIRATION MÉDIUMNIQUE 
– VISION INTÉRIEURE 

Alex Grey  

● Il décrit ses œuvres 
comme des visions re-
çues dans des états de 
conscience élargie.  

● Il affirme peindre ce qui 
lui est montré.  

Luis Tamani  

● Lié aux traditions ama-
zoniennes.  

● Il affirme que ses 
images proviennent 
d’expériences spiri-
tuelles directes. 

Il y a encore quelque chose. 
Parfois, l’inspiration n’apporte 
pas seulement des idées, mais 
aussi des mots qui n’appar-
tiennent pas au langage habi-
tuel, tout en portant un sens 
plus vaste que toute définition. 
Des mots qui semblent émer-
ger avec une intention propre. 
Qui ne se cherchent pas… mais 
arrivent. 
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Et alors, cela se produit. Sans 
planification. Sans carte. Sans 
même savoir où mènera la 
ligne suivante. Une phrase 
ouvre la porte. Et le reste… des-
cend. 

Et en parlant de ce type d’ex-
périence, c’est ainsi qu’est né 
le poème suivant: 

🌿 En marchant vers la vie 

En marchant vers la vie 

Il y a un pont 

Qu’en le franchissant se 
dissolvent 

les souvenirs 

antérieurs, 

les douleurs, 

les nœuds 

Et ils restent à souffler dou-
cement 

dans les alentours. 

En marchant vers la vie 

Se nourrissent 

les ardeurs, les adieux, 

les tempêtes 

Et ils s’amassent, tous pas-
sent 

et se logent 

dans l’esprit qui conserve 
les souvenirs. 

En marchant dans la vie 

Il y a un mystère 

Qui transforme en pas as-
suré 

le dessein, la gloire, 

l’illusion d’avoir déjà vécu 

cette histoire. 

En marchant dans la vie 

Il y a un adieu 

Déguisé en avenir 

Où le tout 

est une minute, est un mil-
lénaire 

Un instant est si éternel. 

Et tu reviens, et je reviens 

À vivre ce qui nous revient 

À apprendre de leçon, 

À nouer toute l’histoire qui 
s’accroche 

Et qui revêt un autre corps.  

(poème inspiré par l’au-
trice) 

Peut-être que la création 
n’est pas un acte de cons-
truction, mais de révéla-
tion. Peut-être ne s’agit-il 
pas de produire, mais de 
permettre. 

Car, même aujourd’hui, 
dans l’intimité de l’acte 
d’écrire, quelque chose se 
produit qui échappe à 
toute explication ration-
nelle : certains commen-
cent une phrase sans savoir 
où elle les mènera, et en la 
terminant, découvrent 
quelque chose qu’ils igno-
raient savoir. D’où cela 
vient-il ? À quel moment 
cela a-t-il pris forme ? 

Peut-être que l’artiste n’in-
vente pas : il se souvient. 
Ou bien — et cette possibi-
lité accompagne l’huma-
nité depuis toujours — il 
existe un niveau de réalité 
où les idées, les mélodies et 
les mots existent déjà, at-
tendant d’être perçus. 

Créer pourrait alors être un 
acte d’ouverture. Un geste 
d’écoute. Une reddition 
consciente à ce qui 
cherche à se manifester.
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PENSÉE – CEPA BRASIL  
PÉr : S Benchaya, président de CEPA Brla asil, 

lésilde sa première réunion administrative, le 05.01.26

CEPA — Association Spirite 

Internationale est représentée, 

au Brésil, par l’Association Bré-

silienne des Délégués et Amis 

de CEPA, créée en 2003 et ins-

pirée par Milton Medran Moreira, 

sous le beau et suggestif nom 

de CEPAmigos, dix ans après 

que Jon Aizpúrua a réintroduit 

CEPA au Brésil, dans une colla-

boration initiée avec Jaci Regis 

et ses collègues du célèbre 

Groupe de Santos. 

Il est nécessaire que ces événe-
ments ne soient pas oubliés, 
car ils marquent, sur le plan 
historique, un tournant con-
ceptuel dans le spiritisme bré-
silien, qui se consolidera pro-
gressivement au cours des an-
nées suivantes. 

L’histoire de CEPABrasil peut 
se résumer à travers la figure 
de ses responsables et de leurs 

équipes dévouées. Sandra Re-
gis, Jacira Jacinto da Silva, Al-
cione Moreno, Homero Ward 
da Rosa, Jaílson Lima de Men-
donça et Ricardo de Morais 
Nunes ont laissé leur em-
preinte dans la construction 
d’un organisme simple, mais 
doté d’une influence profonde 
et incontestable sur les orien-
tations du mouvement spirite. 

Le pionnier de CEPA a été assi-
milé par CEPA Brasil, dont les 
propositions sont aujourd’hui 
largement diffusées, avec une 
répercussion et une influence 
dans le milieu spirite tradition-
nel. Elles ont trouvé un écho 
auprès de penseurs et d’intel-
lectuels spirites de diverses 
orientations idéologiques, qui 
participent et interagissent dé-
sormais dans nos forums, qu’ils 
soient en présentiel ou virtuels, 
dans une atmosphère de dé-
bat sain et civilisé.  

Des initiatives prises il y a cinq 
ans par CEPA, sous la gestion 
de Jacira da Silva, puis par 
CEPA Brasil, sous la gestion de 
Ricardo Nunes, ont favorisé un 
rapprochement plus étroit et 
prometteur avec des groupes, 
des dirigeants et des penseurs 
non affiliés à CEPA, formant 
ainsi la communauté des Amis 
de CEPA, chaleureusement ar-
ticulée par Alcione Moreno. 

Cela a créé les conditions pour 
que, dans un contexte de dis-
tanciation provoqué par la 
pandémie de Covid-19, ainsi 
que face à l’indignation crois-
sante suscitée par l’adhésion 
de dirigeants spirites au gou-
vernement d’extrême droite 
alors en place, des spirites pro-
gressistes puissent s’organiser 
de manière effective en 2024, 
encouragés par une proposi-
tion lancée lors d’un direct de 
CEPA Brasil, formant un « col-
lectif de collectifs » — le MEP 
(Mouvement Spirite Progres-
siste) — officialisé le 03.10.2025, 
avec la participation de 24 
groupes, institutions, canaux 
numériques et collectifs. 

Le Plan de travail pour la ges-
tion 2026/27, je dois vous le 
dire, n’est pas encore prêt. Il n’y 
a pas d’urgence, car les activi-
tés se déroulent normalement. 
De plus, je pense que ce plan 
devra résulter d’une analyse 
plus approfondie du contexte 
actuel vécu par le monde, sans 
perdre de vue que le Mouve-
ment Spirite Progressiste est 
bien présent, nécessitant sou-
tien et collaboration ; par con-
séquent, une duplication des 
fonctions entre les espaces de 
CEPA Brasil et du MEP ne se-
rait pas productive. 
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Bien sûr, après la phase de 
création du MEP, au cours de 
laquelle nous avons eu une 
participation décisive, il nous 
faudra consolider l’action de 
CEPA Brasil telle que prévue à 
l’article 2 de ses statuts, en pro-
mouvant et/ou en soutenant 
des événements, en diffusant 
les propositions de CEPA au 
Brésil, en collaborant avec le 
Conseil exécutif de CEPA et en 
favorisant les échanges avec 
les amis de CEPA ainsi qu’avec 
les autres composantes du 
mouvement spirite. 

Conformément à son profil 
progressiste et face au con-
texte mondial délicat et con-
flictuel, menacé par l’avancée 

du totalitarisme et par le non-
respect des conventions du 
droit international, CEPA Brasil 
continuera de s’impliquer dans 
la discussion des questions so-
ciales et politiques, notam-
ment la lutte contre les inéga-
lités, l’injustice sociale et l’op-
pression, ainsi que pour la dé-
fense de la démocratie et des 
autres valeurs éthiques con-
quises par la civilisation. 

Je souhaite conclure en vous 
informant avec plaisir des nou-
veaux membres du Conseil di-
recteur de CEPA Brasil –ésio-
ciation brésilienne des délé-
gués et amis de CEPA: 

 

Direction administrative : 
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PÉRISPRIT:   Un corps inconnu? 
Source : Revue Progrès A.I.P.E Association Internationale pour le Progrès du Spiritisme

Dans le bulletin du deuxième 
quadrimestre, a été trans-
crite, de manière synthé-
tique, l’une des conférences 
organisées par l’AIPE à tra-
vers les chaînes YouTube et 
Facebook, le 20 juin de cette 
année, sous le titre « Périsprit 
: un corps inconnu ? », donnée 
par Antonio Lledó, membre 
du Groupe spirite de Villena 
(Alicante). 

Notre essence est de nature 
spirituelle. Temporairement, 
nous avons un corps phy-
sique et notre Âme contrôle 
toutes les questions phy-
siques qui se produisent dans 
le monde matériel. Allan Kar-
dec définit le périsprit 
comme une enveloppe semi-
matérielle. Chez les incarnés, 
il sert de lien d’union entre 
l’Âme et le corps physique, et 
chez les désincarnés, il forme 
le corps fluidique autour d’un 

foyer d’intelligence qui est 
l’Âme. Le périsprit reçoit les 
impressions de l’âme hu-
maine et, à travers le système 
nerveux et dirigées vers le 
cerveau, transmet ces sensa-
tions, pensées et sentiments, 
et coordonne les systèmes or-
ganiques de notre corps bio-
logique, qui dépendent en 
grande partie des impres-
sions qu’ils reçoivent du péris-
prit, en suivant les instruc-
tions que les pensées, senti-
ments et émotions transmet-
tent à notre âme. 

Le spiritisme démontre, à tra-
vers la médiumnité, la réalité 
de l’âme humaine après la 
mort du corps physique. 

Pour Kardec, l’être humain 
est une trilogie composée de 
deux natures: 

● Une nature biologique 
ou animalisée qui pro-
cède de l’évolution. 

● Une nature spirituelle 
qui provient de la na-
ture de l’âme spiri-
tuelle. 

Ces deux natures se conden-
sent en trois composantes au 
sein de l’être humain: 

● Une Âme spirituelle, 
qui n’a pas de forme, 
qui est le principe intel-
ligent. 

● Un corps physique 
composé de cellules. 

● Le périsprit, corps in-
termédiaire qui unit le 
corps physique à l’âme. 

Les anciennes civilisations 
connaissaient déjà ce corps 
intermédiaire. Différents per-
sonnages de l’histoire l’ont 
expliqué sous différentes dé-
nominations: 

• Confucius l’a appelé corps 
aéroforme 

• Hippocrate – Enormon 

• Pythagore – Char subtil de 
l’âme 

• Aristote – Corps subtil et 
éthéré 

• Paul de Tarse – Corps spiri-
tuel 

• Tertullien – Corps vital de 
l’âme 

• Origène – Aura 

• Plotin – Corps igné 

Hippocrate a exprimé cette 
phrase: « Les forces naturelles 
qui se trouvent en nous sont 
celles qui guérissent vérita-
blement nos maladies ». Cela 
nous amène à comprendre la 
relation entre les énergies 
spirituelles et notre périsprit. 

En ce qui concerne la nature 
de notre santé et de nos ma-
ladies, Hippocrate, le père de 
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la médecine, précisait déjà 
que ces forces supérieures 
qui se trouvent en nous sont 
celles qui favorisent la santé 
et la maladie en fonction de la 
manière dont nous les diri-
geons; ce sont les énergies 
périsprituelles que nos pen-
sées et nos sentiments dé-
ploient, développant celles 
qui nous affectent directe-
ment. En comprenant cela, 
nous savons que c’est nous 
qui dirigeons, à volonté, en 
fonction de la nature de nos 
pensées et de nos senti-
ments, en orientant ces 
mêmes forces à travers notre 
périsprit, et ce sont précisé-
ment ces forces qui vont con-
ditionner notre périsprit, 
notre nature, notre santé et 
notre vie, ainsi que le déve-
loppement que nous aurons 
dans notre vie physique et sur 
le plan spirituel. 

Dans le périsprit, il existe: 

⮚ Le corps mental, qui 
est celui qui forme les 
caractéristiques du pé-
risprit et puise, à tra-
vers la volonté, les pen-
sées et l’énergie uni-
verselle, l’énergie né-
cessaire pour consti-
tuer le périsprit. Le 
corps mental est celui 
qui dirige les ordres 
que l’Âme transmet et 
qui oriente le périsprit, 
en influen-çant, à tra-
vers le chakra coronal, 
toutes les directives et 

en impulsant les ca-
racté-ristiques du pé-
risprit. 

⮚ Le corps périsprituelle, 
que d’autres philoso-
phies appellent corps 
astral ou causal, est le 
registre où l’esprit 
stocke toutes les expé-
riences physiques et 
spirituelles qu’il vit au 
cours de toutes ses vies 
antérieures. Ce corps 
émet une lumière s’il 
appartient à une âme 
purifiée, car ses éner-
gies périspri-tuelles 
sont élevées ; cepen-
dant, s’il appartient à 
une âme de basse con-
dition morale, qui 
nourrit des pensées et 
des sentiments mor-
bides, délétères ou qui 
est encore dominée 
par les passions, il ma-
nifeste logiquement 
une énergie moindre 
et se présente comme 
quelque chose de 
lourd et dense ; c’est-à-
dire qu’il reflète la na-
ture de notre évolution. 

⮚ Le corps vital est celui 
qui donne vie au corps 
physique ; il permet 
également la vie aux 
êtres organiques 
(plantes, animaux…). Il 
possède des molécules 
semi-matérielles et se 
désintègre au moment 
de la mort physique. Le 
corps mental et le 
corps périsprituelle ac-
compagnent l’Âme 

vers le plan spirituel, 
mais le corps vital, à 
mesure que se produit 
la séparation entre le 
périsprit et le corps 
physique, se désin-
tègre progressive-
ment, dévitalisant la 
fonction des organes, 
ce qui entraîne la mort 
avec la séparation con-
séquente de l’Âme du 
corps physique. 

Le périsprit est régulé par 7 
centres principaux de force 
qui, en Orient, sont appelés 
chakras, en plus de nombreux 
autres. Les centres de force se 
divisent en trois: 

❖ Végétatifs, qui sont liés 
à la vie, comme le cha-
kra génésique. 

❖ Émotionnels, comme 
le chakra cardiaque et 
le chakra laryngé. 

❖ Psychiques, comme le 
chakra frontal et le 
chakra coronal. 

Elles exercent une force im-
portante dans la régulation 
des énergies que l’Âme trans-
met au périsprit à travers les 
chakras. 

Les propriétés du périsprit 
sont: 

❖ Semi-matériel, formé 
de molécules phy-
siques et de molécules 
spirituelles. 

❖ Invisible, il peut tempo-
rairement devenir vi-
sible (caméra Kirlian, 



 

CEPA ASOCIACION ESPIRITA INTERNACIONAL AÑO XI NO 52 1ER Trimestre 
 

 

  20 
 

phénomènes de maté-
rialisation, apports…...) 

❖ Expansible, car il se 
projette en dehors des 
limites de notre corps 
(lorsque nous rê-
vons…...) 

❖ Hypersensible, il est 
impressionnable par 
nos pensées, senti-
ments, émotions et ac-
tions qui se reflètent 
dans le périsprit. Il peut 
également être in-
fluencé par des éner-
gies magnétiques ex-
ternes (hypnotiseur, 
magnétiseur…...) 

❖ Plasticité, il se modifie 
avec le développement 
biologique (il n’est pas 
le même à la naissance 
qu’au cours de notre 
évolution dans la vie 
physique), tout comme 
notre corps physique, il 
change d’apparence 
avec les transforma-
tions biologiques, les 
expériences paranor-
males et dans les phé-
nomènes de médium-
nité. 

❖ Irradiation, autour de 
lui se forme une aura 
lumineuse qui se dilate 
ou se contracte selon la 
pensée. 
 

Le périsprit est individuel ; 
il n’existe pas deux péris-
prits identiques, chaque 
personne possède le sien 
en fonction de sa manière 
de penser, de sentir et 
d’agir. Le périsprit est le 

grand soutien de notre vie 
et le corps physique est un 
double du périsprit, celui-
ci modelant le corps phy-
sique dès le moment de la 
conception et le façon-
nant et le modifiant pro-
gressivement. 
 
Conclusions: 

⮚ Le périsprit est le 
lien fluidique qui 
unit le corps phy-
sique à l’Âme ; il est 
l’intermédiaire 
entre l’Âme et le 
corps. Lorsque nous 
sommes incarnés, il 
transmet toute l’in-
formation (pensées, 
sentiments et émo-
tions) de notre Âme 
au corps physique 
et recueille les infor-
mations de notre 
monde physique 
(les expériences, les 
sensations), en les 
transmettant à 
l’Âme à travers le 
périsprit. Chez les 
esprits désincarnés, 
il constitue le corps 
fluidique, qui ne 
pense pas, ne res-
sent pas ; il est sim-
plement au service 
de l’Âme. 

⮚ Le périsprit est lié à 
l’évolution de l’es-
prit et il est différent 
dans chaque 
monde en fonction 
de l’absorption des 
fluides périsprituels 
de chaque planète. 

⮚ Il est indispensable 
à la vie, car il nous 
dote des caractéris-
tiques physiolo-
giques, biologiques, 
psychologiques et 
spirituelles que 
nous devons avoir 
dans la nouvelle vie. 
Il est indispensable 
à la santé parce qu’il 
la conditionne de 
manière extraordi-
naire et la trans-
forme à mesure que 
l’on agit, travaille, vit 
et évolue tout au 
long de la vie phy-
sique. 

⮚ La nature du péris-
prit dépend de 
notre degré d’avan-
cement moral. À 
mesure que nous 
sommes plus évo-
lués spirituellement 
et que notre niveau 
de conscience est 
plus élevé, la nature 
de notre périsprit 
est logiquement 
plus élevée, plus 
subtile et permet 
de mieux percevoir 
la réalité du monde 
spirituel, de trouver 
un état de paix et 
d’équilibre, et d’être 
en contact avec les 
esprits de lumière 
qui aident et s’unis-
sent, par syntonie 
vibratoire, à ceux 
qui vibrent sur la 
même fréquence. 
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⮚ Chez les esprits re-
tardés, le périsprit 
est dense, impur et 
lourd, ne leur per-
mettant pas d’accé-
der aux plans supé-
rieurs ni d’entrer en 

contact avec des 
énergies subtiles. 

⮚ Chez les esprits 
purs qui travaillent 
à leur élévation mo-
rale, leur ton vibra-
toire s’élève et ils 

acquièrent une plus 
grande capacité à 
atteindre les éner-
gies subtiles des 
plans spirituels su-
périeurs. 
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RESSOURCES PRÉCIEUSES DANS LA 
DÉSOBSSESSIO 
 Conféence Ressources pré-

cieuses dans la désobsession, 

donnée par Álvaro Latorre, à 

travers la chaîne YouTube du 

CIMA Caracas (Venezuela). 20 

juin 2020 

Source : Revue Progrès A.I.P.E 
Association Internationale 
pour le Progrès du Spiritisme. 
Dans ce bulletin du deuxième 
quadrimestre est transcrite, 
sous forme synthétique, l’une 
des conférences organisées 
par l’AIPE à travers les chaînes 
YouTube et Facebook, le 20 
juin 2020.  

Pour pouvoir parler de la dé-
sobsession, il faut d’abord par-
ler de l’obsession. L’obsession 
est l’influence pernicieuse 
qu’exerce un esprit sur un 
autre pour diverses raisons, en 
utilisant différents moyens qui 
finissent par provoquer des dé-
séquilibres physiques, psy-
chiques et spirituels chez la 

victime, générant des pro-
blèmes de santé et de compor-
tement. 

L’obsession comporte divers 
niveaux de complexité: 

● L’obsession simple : de 
nombreuses personnes, 
à un moment donné, 
peuvent avoir été vic-
times d’esprits légers 
qui se mêlent parfois à 
notre monde mental et 
spirituel ; avec une 
simple bonne pensée, 
une bonne action, avec 
la bonne dynamique 
quotidienne de notre 
vie, cela peut se modifier 
et évoluer ; mais si cette 
perturbation dans le 
champ spirituel indivi-
duel n’est pas contrôlée, 
elle peut passer à un ni-
veau plus profond, ce 
que l’on appelle la fasci-
nation. 

● La fascination : elle se 
produit lorsque l’esprit 
perturbateur ou obses-
seur illusionne les sens 
de la victime ; si l’on per-
met que cela continue, 
phénomène très ty-

pique dans les proces-
sus de formation mé-
diumnique, chez des 
médiums à qui l’esprit 
communique pour flat-
ter leur ego, leur dire 
qu’ils sont uniques, 
qu’ils sont envoyés par la 
spiritualité pour accom-
plir des missions spé-
ciales ; et si la personne 
entre dans ce jeu, cette 
perturbation continue 
de s’approfondir, jusqu’à 
atteindre le stade le plus 
profond et le plus in-
tense que l’on appelle: 

Subjugation. 

● La subjugation : c’est 
lorsque l’esprit contrôle 
et commande toutes les 
actions de la victime, 
plaçant celle-ci dans 
une situation d’escla-
vage, en lui imposant et 
en exerçant une in-
fluence très forte sur 
tout ce qu’elle doit faire 
dans sa vie (manger, hy-
giène…) 

À travers les approches théo-
riques et pratiques, depuis Al-
lan Kardec, Léon Denis, Gabriel 
Delanne et Jon Aizpúrua, entre 
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autres, ils nous ont laissé un 
bagage théorique très impor-
tant pour faire face à ce proces-
sus. À partir de ces enseigne-
ments, des groupes spirites de 
différentes parties du monde 
ont travaillé et assisté des cas 
particuliers qui correspondent 
à la dynamique de leurs 
propres lieux d’origine. Ces 
manifestations spirituelles 
sont souvent liées à des pro-
cessus collectifs propres à ces 
peuples. 

La désobsession, telle qu’elle 
est présentée par le spiritisme 
et parfaitement documentée 
dans la doctrine, est une véri-
table thérapie, très sérieuse, 
qui requiert des ressources 
bien structurées pour pouvoir 
prendre en charge ce proces-
sus. 

Le laboratoire médiumnique, 
en plus d’apporter la paix à ces 
êtres qui l’ont perdue, afin de 
les ramener à leur vie normale, 
confirme tous les piliers de la 
doctrine spirite et stimule à 
l’étude, au changement, et à 
comprendre que dans cette vie 
nous sommes incarnés pour 
avancer sur le chemin du pro-
grès et de l’évolution. 

La désobsession commence 
par l’entretien avec le ou les 
membres de la famille de la 
personne affectée. Si la victime 
est en mesure de maintenir 
une conversation, elle est invi-
tée à une première réunion ; à 
partir de là, on vérifie si elle a eu 

une consultation médicale, s’il 
existe un traitement médica-
menteux (qui doit être res-
pecté, car ce sont les médecins 
qui sont habilités à traiter la 
partie organique). Lors de cette 
réunion d’évaluation, on déter-
mine si cette personne est sous 
l’influence d’un ou de plusieurs 
esprits ; si tel est le cas, on 
passe aux activités médium-
niques de désobsession. 

S’il est démontré que le pro-
blème ne correspond pas à un 
processus obsessif, mais qu’il 
est d’origine psychiatrique, la 
personne est orientée vers son 
médecin traitant afin qu’il éva-
lue sa situation. 

Une fois qu’il est déterminé 
que la personne est sous l’effet 
d’une influence spirituelle, les 
réunions sont programmées ; 
avant la première réunion, il est 
important de fournir une for-
mation primaire de base, tant à 
la famille qui l’accompagnera 
qu’à la victime, car en les ame-
nant à la table médiumnique, 
sans formation, l’impact peut 
être très important. 

Il est nécessaire de leur expli-
quer l’existence de la réincar-
nation et que nous avons déjà 
vécu auparavant, avec des ré-
ussites et des erreurs, et que, 
dans ces erreurs, nous avons 
causé du tort. Si, à la table mé-
diumnique, l’obsesseur se pré-
sente en reprochant et en ré-
clamant, avec un désir de ven-
geance, il est alors important 

de disposer d’une équipe bien 
structurée à la table médium-
nique (médiums parlants, écri-
vants et voyants). Il est néces-
saire d’avoir beaucoup de for-
mation et de moralisation pour 
traiter ces esprits obsesseurs. 

Dans la recherche médium-
nique, on trouve des cas où la 
victime d’aujourd’hui a été le 
bourreau d’hier ; par consé-
quent, l’aide doit être apportée 
aux deux, à l’obsesseur comme 
à l’obsédé. 

Lors de la première réunion, 
lorsque le contact est établi 
avec l’obsesseur ou les obses-
seurs, on les laisse s’exprimer 
lorsqu’ils sont en mesure de le 
faire sans agressivité, et après 
plusieurs réunions, on de-
mande à l’obsédé de présenter 
une demande de pardon. Si 
l’obsesseur est réticent à de-
mander pardon et à pardon-
ner, plusieurs réunions sont 
nécessaires. 

Une fois que l’obsédé et l’ob-
sesseur parviennent à irradier 
ces champs de lumière par le 
pardon, ce processus s’achève 
et chacun poursuit son chemin 
de progrès. 

Il existe des cas d’esprits qui 
ont fait un mauvais usage du 
pouvoir en affectant un collec-
tif (comme à l’époque de l’es-
clavage) et qui traversent plu-
sieurs existences en luttant 
contre cette situation. Ce sont 
des processus très longs, qui 
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nécessitent de nombreuses ré-
unions et beaucoup de travail ; 
cependant, lorsqu’il y a une 
collaboration des parties et 
que les ressources sont dispo-
nibles, ils parviennent à accep-
ter un accord pour se retirer. 

Lorsque l’obsesseur n’est pas 
d’accord et que, malgré l’orien-
tation des frères spirituels, rien 
ne peut être fait, on travaille au 
renforcement de la victime par 
la moralisation (l’aider à s’éle-
ver au‑dessus de ses passions 
humaines, à lire, étudier, à 
avoir des activités pour trans-
former le champ aurique) et, 
lorsqu’elle vibre à une bonne 
fréquence, ils ne pourront plus 
l’affecter. 

Il existe des processus obses-
sifs de longue durée, s’éten-
dant sur plusieurs existences, 
laissant des lésions et générant 
des réflexes conditionnés. Par-
fois, même si l’obsesseur se re-
tire, des troubles subsistent et 
l’obsédé reste inconsciem-
ment attaché à l’obsesseur. 

Chaque cas nécessite un traite-
ment particulier et apporte 
une nouvelle expérience. 

Il existe différentes formes 
d’obsession: 

● Obsession d’un esprit 
envers une personne in-
carnée : c’est l’une des 
plus typiques, fréquente 
dans les processus 
d’avortement ; les mères 

qui avortent leurs en-
fants, pour quelque rai-
son que ce soit, ne sont 
pas conscientes du mal 
qu’elles causent à cet es-
prit, car l’esprit en voie 
d’incarnation com-
mence à vivre la tragé-
die de l’avortement dès 
que les parents pren-
nent la décision. 

● Il existe des esprits qui 
relatent, dans les réu-
nions médiumniques, la 
tragédie et la douleur 
que subit cet être lors-
que des parties de son 
corps sont arrachées, ou 
tous les effets causés par 
les substances abortives 
; cette situation amène 
beaucoup de ces esprits 
ayant été avortés à de-
venir les obsesseurs des 
parents, principalement 
de la mère. Par cette 
voie, on a parfois trouvé 
des explications au fait 
que certaines femmes, 
qui souhaitent et aspi-
rent à avoir des enfants, 
ne parviennent pas à en 
avoir malgré tous les 
moyens, car dans des 
processus obsessifs, des 
esprits s’y opposent et 
interviennent pour faire 
échouer ces processus 
afin d’empêcher la 
femme de tomber en-
ceinte. Par conséquent, 
l’avortement est le 
meurtre d’un être vivant, 

qui vient avec un projet 
de vie. 

● Obsession d’un esprit 
envers un autre esprit : 
par exemple, lorsque 
des promesses faites 
dans la vie matérielle ne 
sont pas tenues dans le 
plan spirituel et que, 
lorsqu’ils se retrouvent 
dans le monde spirituel, 
ils réclament ce qui leur 
avait été promis. 

● Obsession d’un incarné 
envers un esprit : c’est 
très fréquent lorsque 
meurt un être cher ; les 
proches ne parviennent 
pas à maîtriser leur émo-
tion, leur douleur, la 
perte, et pleurent cet 
être aimé année après 
année, l’attachant et le 
maintenant dans une 
condition de douleur et 
de souffrance. L’incarné 
irradie sa douleur et sa 
souffrance en les trans-
mettant à l’esprit ; celui-
ci les amplifie et les ren-
voie à l’incarné, s’enga-
geant ainsi dans un 
échange de douleur et 
de souffrance qui, par 
méconnaissance du 
mauvais usage de leurs 
sentiments, les dété-
riore. 

● Obsession d’un incarné 
envers un autre incarné : 
ce sont des obsessions 
plus fréquentes qu’il n’y 
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paraît, mais moins étu-
diées et moins abordées 
dans les centres mé-
diumniques, car elles 
sont souvent confon-
dues avec les problèmes 
naturels entre incarnés ; 
elles sont typiques dans 
les relations de couple, 
où il y a une victime et 
un bourreau en fonction 
des situations vécues, 
elles se manifestent par-
fois avec les enfants, ou 
dans le milieu profes-
sionnel avec les supé-
rieurs ; elles sont donc 
moins signalées et ana-
lysées qu’elles ne de-
vraient l’être. 

● L’auto-obsession : c’est 
l’obsession que l’on se 
génère soi-même. 

Dans la désobsession, il existe 
deux ressources précieuses : le 
pardon et la moralisation. Nous 
devons apprendre à pardonner 
afin de nous élever au‑dessus 
des passions humaines et des 
difficultés. La moralisation 
nous élève et empêche que 
des esprits qui vibrent négati-
vement puissent nous affecter 
ni nous nuire. 

L’exposé se termine par une ci-
tation de Léon Denis tirée du 
livre « Après la mort » : Sou-
viens‑toi que la vie est courte ; 
tant qu’elle dure, efforce‑toi 
d’acquérir ce que tu es venu 
chercher dans ce monde : le 
véritable perfectionnement.  

En définitive, la désobsession 
ne consiste pas seulement à li-
bérer l’être humain des in-
fluences perturbatrices, mais 
aussi à apprendre à se recons-
truire moralement à partir de 
l’amour, du pardon et de l’har-
monie intérieure.  

Dans cet esprit, nous parta-
geons ce poème de Raquel Ou-
teiriño.  

UN CONSEIL UTILE 
 

Écoutez ce conseil, 

écoutez-le, s’il vous plaît, 

et cessez d’être mesquins 

pour mieux agir ! 

Le temps que vous perdez, 

utilisez-le mieux, 

car vous perdez l’existence 

et ensuite vient la douleur. 

Semez des œuvres utiles 

car ce fruit est meilleur, 

car ensuite la récolte 

sera de grande valeur. 

Depuis longtemps on dit 

que le monde va de mal en pis, 

il se détruit par le vice 

et engendre la douleur. 

À quoi sert l’égarement 

s’il faut ensuite souffrir ? 

Mais c’est ainsi que l’on ap-
prend 

comment il faut vivre. 

Celui qui vit en harmonie 

mène une vie heureuse, 

avec la conscience tranquille 

il repose aussi en dormant. 

Il faut apprendre à vivre 

avec le sourire et la joie. 

Et en travaillant avec amour 

la vie devient plus facile. 

La vie peut être bonne, 

comme elle peut être fatale, 

tout dépend de la manière 

dont on la considère, en bien 
ou en mal.
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COMMENT PARLER DE LA MORT ET DE LA 
SEXUALITÉ AVEC LES ENFANTS: Ce qu’en-
seigne la psychologie et ce qu’apporte le spiri-
tisme    
Par: Wilson Garcia  19 avril 2026

Parler de sujets difficiles avec 
les enfants est l’un des plus 
grands défis de la maternité 
et de la paternité. La mort, la 
sexualité, la séparation des 
parents, les peurs et les 
pertes : autant de thèmes que 
nous préférons souvent re-
porter ou expliquer à moitié. 
Mais le silence protège‑t‑il ré-
ellement les enfants ? 

Les spécialistes en psycholo-
gie de l’enfant sont catégo-
riques : non. Éviter les conver-
sations importantes peut en-
gendrer encore plus de con-
fusion, d’anxiété et d’insécu-
rité chez les plus jeunes. Et, 
curieusement, cette orienta-
tion actuelle de la psycholo-
gie trouve un écho dans une 
tradition pédagogique an-
cienne : la proposition éduca-
tive du spiritisme. 

Dans cet article, nous explo-
rerons ce que la science psy-
chologique et la vision spirite 
ont à dire sur la manière 
d’aborder la mort et la sexua-
lité avec les enfants, et com-
ment ces deux approches 
peuvent se compléter dans la 
tâche d’éduquer pour la vie — 
et au‑delà. 

Vers l’âge de neuf ans, l’en-
fant comprend déjà que la 
mort est irréversible. C’est à 
ce stade que commencent à 
surgir les questions — et aussi 
les peurs. Un article récent 
d’El País souligne que les 
adultes ne doivent pas éviter 
ce sujet. Des explications 
claires, adaptées à l’âge et à la 
sensibilité de l’enfant, sont es-
sentielles pour qu’il puisse as-
similer la perte sans trauma-
tisme. 

Le Spiritisme, depuis Allan 
Kardec, propose exactement 
cela : parler de la mort avec 
naturel. Non pas comme une 
fin, mais comme une trans-
formation. Dans Le Livre des 
Esprits, Kardec explique que 
la mort n’est que l’interrup-
tion de la vie organique — 
l’esprit poursuit son parcours 
évolutif. 

Cette vision n’élimine pas la 
douleur de la perte, mais elle 
offre un horizon de sens. Lors-
que l’enfant comprend que la 
vie continue sous une autre 
forme, la peur de la dispari-
tion absolue s’es-tompe. Ce 

qui demeure, c’est la nostal-
gie, certes, mais aussi la certi-
tude que l’amour survit. 

Le philosophe spirite Léon 
Denis disait déjà que la com-
préhension de l’immortalité 
transforme la manière dont 
nous vivons. Et l’éducateur 
brésilien José Herculano Pires 
a développé cette idée : dans 
son livre Éducation à la mort, 
il critique la culture moderne 
pour avoir occulté ce sujet 
aux enfants. 

Selon lui, la mort devrait faire 
partie de l’éducation hu-
maine autant que la nais-
sance. La nier crée un tabou 
qui, plus tard, se traduit par 
de l’angoisse et du désespoir 
face au deuil. 

Lorsqu’elle est expliquée avec 
sérénité, la mort aide l’enfant 
à comprendre que: 

• la vie comporte des cycles; 

• les liens affectifs vont 
au‑delà du corps physique; 

• la mémoire et l’amour main-
tiennent vivante la présence 
de celui qui est parti. 



 

CEPA ASOCIACION ESPIRITA INTERNACIONAL AÑO XI NO 52 1ER Trimestre 
 

 

  27 
 

Il ne s’agit pas d’atténuer la 
douleur, mais d’éviter le dé-
sespoir. 

Un autre sujet délicat est la 
sexualité. L’article d’El País 
souligne que parler du corps, 
de l’intimité et des limites 
personnelles dès le plus jeune 
âge est essentiel pour l’auto-
nomie et la protection de l’en-
fant contre les abus. 

Dans le spiritSsme, la sexua-
lité est considérée comme 
une dimension naturelle de 
l’expérience humaine, liée à 
l’affection, à la reproduction 
et à l’évolution de l’esprit. Des 
auteurs spirites contempo-
rains soulignent que l’éduca-
tion sexuelle doit se fonder 
sur trois piliers: 

• respect de son propre corps 
et du corps de l’autre; 

• responsabilité dans les rela-
tions; 

• dignité humaine. 

L’enfant doit apprendre dès 
son plus jeune âge que son 
corps lui appartient et qu’il a 
le droit de dire « non » face à 
toute situation inconfortable. 
Cette orientation est en totale 
harmonie avec les recom-
mandations de la psychologie 
pour la prévention des abus. 

Peut‑être que le point de con-
vergence le plus important 
entre la psychologie et le spi-
ritSsme est l’écoute. 

El País souligne que les pa-
rents doivent d’abord écouter 
ce que l’enfant ressent et 
pense, avant de proposer 
toute explication. L’éducation 
n’est pas un monologue — 
c’est un dialogue. 

Kardec orientait déjà dans 
cette direction : l’éducation 
morale ne se fait pas par im-
position, mais par un éclair-
cissement progressif. L’en-
fant n’a pas besoin de dis-
cours préfabriqués. Il a besoin 
de: 

• sécurité émotionnelle; 

• une vérité adaptée à sa com-
préhension; 

• une présence affective. 

Lorsque nous écoutons vrai-
ment, nous créons un espace 
sûr pour que l’enfant ait con-
fiance en nous — et cela fait 
toute la différence. 

En réunissant ces deux pers-
pectives, nous formons une 
vision plus large de l’éduca-
tion de l’enfant. L’enfant ap-
prend que l’existence im-
plique la naissance, la crois-
sance, les pertes et les trans-
formations. Et le spiritisme 
ajoute à cette vision l’idée que 
la vie ne se limite pas au 
corps. 

L’immortalité de l’âme, 
lorsqu’elle est présentée avec 
simplicité et respect de la li-
berté de pensée, offre à l’en-

fant un sentiment de conti-
nuité. La mort cesse d’être un 
abîme et devient comprise 
comme une transition. 

Cela n’élimine pas la souf-
france, mais transforme la 
manière dont nous y faisons 
face. 

Parler de la mort ou de la 
sexualité avec les enfants ne 
consiste pas à leur enlever 
leur innocence. C’est les pré-
parer à comprendre le monde 
avec sérénité, confiance et 
responsabilité. 

Si les adultes évitent ces con-
versations, les enfants conti-
nueront à poser des ques-
tions — mais ils pourraient 
chercher des réponses dans 
des endroits moins fiables. 

C’est pourquoi, tant la psy-
chologie contemporaine que 
la tradition spirite nous rap-
pellent quelque chose d’es-
sentiel : 

Éduquer ne consiste pas seu-
lement à transmettre des in-
formations. C’est former des 
consciences capables d’af-
fronter la vie avec lucidité, 
sensibilité et espoir. 

Et, au fond, lorsque nous par-
lons avec les enfants des su-
jets les plus difficiles, nous ne 
faisons pas seulement expli-
quer le monde — nous les ai-
dons à construire le sens de 
leur propre existence.
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PREMIER CONGRÈS NATIONAL SPIRITE 
DE CUBA (1920): consolidation doctrinale, 
organisation fédérative et projection so-
ciale  
Par: Walter Pérez Vila  

Sociedad Espiritista Faro de Luz. Holguín, Cuba

La célébration du Premier 
Congrès National Spirite de 
Cuba, tenue entre le 30 mars 
et le 2 avril 1920 au Théâtre 
Payret de La Havane, consti-
tue un événement cardinal 
dans l’histoire du Spiritisme 
sur l’île. Cet événement a non 
seulement représenté l’abou-
tissement de six décennies de 
diffusion doctrinale depuis 
l’introduction de la pensée 
kardéciste à Cuba vers 1860, 
mais aussi la cristallisation 
d’un mouvement qui cher-
chait à se légitimer comme 

une force culturelle, philoso-
phique et sociale dans le con-
texte républicain. L’initiative 
de personnalités telles que 
César Solís, José Jiménez 
Torres et Bonifacio Rodríguez, 
ainsi que le travail de la Junta 
Central Organizadora, ont 
donné forme à une rencontre 
qui a réuni des représentants 
de multiples centres spirites 
du pays, articulant un espace 
de débat, de réflexion et de 
planification stratégique. 

La structure organisation-
nelle du Congrès révèle l’am-
pleur de sa convocation et la 
diversité de ses intérêts. La 
Section Féminine, composée 
de 23 membres et dirigée par 
Estrella Rodríguez, a joué un 
rôle fondamental, non seule-
ment par son apport logis-
tique et doctrinal, mais aussi 
parce qu’elle a symbolisé l’in-
corporation active de la 
femme spirite dans des 

tâches de direction et de pro-
pagande, anticipant un pro-
cessus de démocratisation in-
terne du mouvement. La Sec-
tion de l’Intérieur, avec 16 
membres, s’est distinguée 
par la présence du vétéran 
Eulogio Prieto, représentant 
de Cuba lors de congrès inter-
nationaux, et du jeune Ar-
mando Labrada, qui devien-
drait par la suite une figure 
majeure du Spiritisme cubain 
dans les décennies suivantes. 

D’autres sections — Propa-
gande, Finances et Intérêts 
Généraux — ont complété un 
tissu organisationnel assu-
rant la pluralité des fonctions 
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et l’efficacité de la gestion. Se-
lon des registres historiques 
et des témoignages posté-
rieurs, ont participé 562 délé-
gués représentant 113 socié-
tés spirites et 336 représenta-
tions individuelles. 

Le déroulement des séances, 
avec des discours inauguraux 
et des conférences de per-
sonnalités telles que le Dr Tor-
recilla de Camagüey, Julio 
Gálvez Otero et Francisco 
María González, a mis en évi-
dence la volonté de doter le 
Spiritisme cubain d’un corps 

doctrinal solide et d’une pro-
jection publique légitime. La 
clôture, marquée par le dis-
cours de González, a synthé-
tisé l’esprit de l’événement en 
soulignant que le Congrès de-
vait être compris comme le 
début d’une nouvelle étape 
d’organisation et d’expansion 
éthique, plutôt que comme 
une fin en soi. La déclaration 
de gratitude envers la presse 
et la proclamation de la « vic-
toire retentissante » du Con-
grès ont reflété la conscience 
d’avoir atteint une reconnais-
sance sociale significative. 

Les conclusions adoptées ont 
réaffirmé la continuité avec 
les congrès internationaux de 
Barcelone (1888), Madrid 
(1892) et Mexico (1906), en 
proclamant des principes es-
sentiels tels que l’existence 
de Dieu, la pluralité des 
mondes habités, la préexis-
tence et la persistance de l’Es-
prit, la survivance de l’âme et 
la loi d’évolution par la réin-
carnation. Ces postulats, défi-
nis comme « substantialité », 
ont été complétés par la ca-
ractérisation du Spiritisme 
comme une science expéri-
mentale et progressive, une 
forme contemporaine de la 
révélation et une étape cru-
ciale du progrès humain. En 
ce sens, le Congrès a légitimé 
la Philosophie spirite comme 
une réponse rationnelle aux 
problèmes moraux et sociaux 
de l’époque, en soulignant 
son caractère non dogma-
tique et son invitation perma-
nente à l’étude. 

Sur le plan social, les aspira-
tions adoptées ont reflété un 
programme de réforme cul-
turelle et éthique qui trans-
cendait les limites du mouve-
ment spirite : liberté de pen-
sée et d’association, ensei-
gnement intégral et laïque 
pour les deux sexes, séculari-
sation des cimetières, aboli-
tion de la peine de mort, créa-
tion de ligues contre l’igno-
rance et promotion de l’arbi-
trage international comme 

voie pacifiste. De telles propo-
sitions révèlent la vocation du 
Spiritisme cubain à s’insérer 
dans les débats modernisa-
teurs de la République, en 
liant sa philosophie à la dé-
mocratisation de la culture et 
de la justice sociale. La créa-
tion de sociétés de secours 
mutuel, de coopératives et de 
ligues permanentes de paix 
montre l’intention d’articuler 
un projet de transformation 
sociale inspiré par la frater-
nité et la solidarité univer-
selle. 

Les propositions tacites de 
Cuba — telles que la création 
d’une Ligue pan-spirite, d’une 
bibliothèque publique spirite, 
d’une revue nationale de vul-
garisation et d’un comité per-
manent de défense doctri-
nale — mettent en évidence 
l’intention d’articuler un ré-
seau fédératif capable de sou-
tenir l’unité et le prestige du 
mouvement. En parallèle, les 
réformes dans la pratique spi-
rite ont visé à épurer l’exer-
cice médiumnique, à com-
battre le fanatisme et la 
fraude, et à lier l’enseigne-
ment spirite aux sciences na-
turelles et expérimentales, ce 
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qui confirme l’aspiration à si-
tuer le Spiritisme en dialogue 
avec le savoir académique 
contemporain. 

Enfin, l’organisation conve-
nue a établi la création d’un 
Centre National avec douze 
sections spécialisées (scienti-
fique, philosophique, théra-
peutique, bienfaisance, fédé-
ration, extérieur, entre 
autres), accompagnée d’un 
Règlement Général de carac-
tère unitaire. Cette concep-
tion institutionnelle visait à 
garantir la discipline, la cohé-
rence doctrinale et l’efficacité 
organisationnelle, projetant 

le Spiritisme comme un mou-
vement fédéré et moderne. 
L’approbation de la motion 
qui déclara le 31 mars comme 
« Journée Spirite » à Cuba, en 
hommage à la désincarnation 
d’Allan Kardec, a symbolisé la 
volonté d’inscrire la mémoire 
du maître dans l’identité col-
lective du spiritisme national. 

En conclusion, le Congrès de 
1920 a représenté la matura-
tion historique de la Philoso-
phie spirite à Cuba, en conso-
lidant son institutionnalisa-
tion, en définissant ses prin-
cipes doctrinaux, en formu-
lant un programme d’aspira-
tions sociales et en projetant 

sa pratique vers la science et 
la culture. Au-delà de sa réso-
nance immédiate, cet événe-
ment a marqué le passage du 
Spiritisme cubain vers une 
étape d’organisation fédéra-
tive et de légitimation pu-
blique, l’inscrivant dans la tra-
dition internationale du mou-
vement kardécien et dans les 
débats modernisateurs de la 
République. Ainsi, le Congrès 
du Payret s’érige comme le 
point culminant de la période 
1860-1920, clôturant avec di-
gnité et projection le cycle ini-
tial de la Philosophie spirite 
sur l’île.
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WALTE PEREZ VILA:  

Parcours académique et scientifique au-
tour du spiritisme en Cuba 
Walter Pérez Vila est un cher-
cheur et étudiant en cin-

quième année de la licence 
d’Histoire à l’Université de 
Holguín, à Cuba, dont le tra-
vail scientifique et doctrinal 
se concentre sur l’étude his-
torique et philosophique du 
Spiritisme à Cuba. Son mé-
moire de fin d’études, intitulé 
« La Philosophie spirite à 
Cuba (1860–1920) », constitue 
une contribution originale à 

l’historiographie nationale, en 
mettant en lumière les ra-
cines rationalistes et huma-
nistes de la pensée spirite sur 
l’île durant les périodes répu-
blicaine et coloniale. 

Au cours de sa formation uni-
versitaire, Pérez Vila a parti-
cipé activement à des événe-
ments scientifiques et cultu-
rels d’importance nationale 
et internationale. Lors du XX 
Forum de Science et de Tech-
nique (2022), organisé par le 
Centre Provincial du Patri-
moine Culturel de Holguín, il 
a présenté la communication 
« La Philosophie spirite à 
Cuba dans la première moitié 
du XX siècle », obtenant une 
reconnaissance officielle pour 
sa contribution à la re-
cherche. Cette même année, 
il est intervenu en tant que 
conférencier et auteur publié 
(ISBN 978-959-7338-05) au 
XIVᵉ Événement National 
d’Histoire de l’Université de 
Holguín, où il a exposé les fon-
dements philosophiques et 
sociaux du Spiritisme cubain. 
En 2023, son travail a été de 
nouveau distingué lors du 
XXXVIIIᵉ Atelier des Cher-
cheurs du Patrimoine, tenu 

au Musée Provincial La Peri-
quera, pour sa contribution à 
la récupération de la mé-
moire culturelle spirite. 

Sa production intellectuelle 
s’étend au domaine interna-
tional. En 2025, l’Institut Cul-
turel Kardéciste de Santos 
(Brésil) a publié son article 
« Cuba nas suas Letras Espíri-
tas : Expressões da Identi-
dade, Modernidade e Espiri-
tualidade Laica (1860–1960) », 
traduit en portugais et pré-
senté comme une étude his-
torique sur le mouvement 
spirite cubain avant la Révo-
lution. Dans ce travail, Pérez 
Vila analyse la littérature doc-
trinale et philosophique du 
Spiritisme à Cuba comme ex-
pression de l’identité natio-
nale et de la spiritualité 
laïque, en soulignant son rôle 
dans la modernisation de la 
pensée latino-américaine. 

Par ailleurs, il a collaboré avec 
la CCEPA (Centre Culturel 
Spirite de Porto Alegre), où il 
a publié l’essai « O Espiritismo 
entre a pérola e o lodo : uma 
reflexão a partir de Léon De-
nis e da Filosofia 
Kardequiana ». Dans ce texte, 
il réfléchit à la responsabilité 
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morale et philosophique des 
praticiens de la doctrine spi-
rite, en s’inspirant des ensei-
gnements de Léon Denis et 
d’Allan Kardec.   

Dans le domaine éditorial, Pé-
rez Vila figure comme auteur 
dans la Revue Evolución – Ve-
nezuela Espírita (nº 24, dé-
cembre 2025), avec l’article 
« Cuba en las letras espíritas 

(1860–1960) », où il approfon-
dit la relation entre littérature, 
identité et spiritualité ration-
nelle dans l’histoire cubaine. 

Son parcours se caractérise 
par l’intégration entre his-
toire, philosophie et culture, 
abordant le Spiritisme non 
seulement comme une doc-
trine morale, mais aussi 
comme un phénomène intel-

lectuel et social ayant con-
tribé au progrès scientifique 
et éthique du pays. Walter 
Pérez Vila représente une 
nouvelle génération de cher-
cheurs spirites cubains qui al-
lient rigueur académique et 
fidélité doctrinale, projetant 
la pensée kardécienne 
comme partie intégrante du 
patrimoine culturel et spiri-
tuel de Cuba.

 


